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Chapitre
     Premier

N’ayant jusqu’à présent jamais eu à faire de planque, le 
seul truc que je pouvais dire à ce sujet, était que c’était 

bien casse-couilles. Passer toute la journée à suivre un humain 
insignifiant me filait de l’urticaire. J’aurais mieux fait de m’arra-
cher la langue au lieu de proposer mes services à cette nymphe. 
Tout ça, c’était la faute d’Holly. Si elle n’avait pas quitté Crim-
son et ne s’était pas mise en tête de monter sa propre agence 
pour bosser aux services des autres, je n’en serais pas là. Évidem-
ment, rien ne m’avait obligé à prendre cette affaire, mais voir 
ma belle amazone couchée dans son lit et si mal en point, avait 
été suffisant pour que j’accepte. Elle était épuisée et avait de la 
fièvre, le succube lui ayant pris bien plus de force que je l’avais 
pensé. 

L’homme que je filais était donc un humain. Je détestais 
ces créatures insignifiantes. Leur cœur pouvait facilement être 
rempli de haine, et ils n’étaient que de simples moutons qui sui-
vaient sans se poser de questions des hommes plus forts qu’eux. 
Dans leur royaume, tout n’était qu’apparences et faux-sem-
blants, la loyauté leur étant surfaite. Il n’y avait qu’à observer 
ce type, Jared Gordon, pour le constater. Une nymphe s’était 
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offerte à lui et il allait courir d’autres lièvres. Quel abruti ! Les 
humains étaient incapables de voir les belles choses devant leurs 
yeux, ils n’étaient pas capables de se contenter de ce qu’il avait, 
même lorsque c’était magnifique. Il leur fallait toujours plus. 

Un ricanement m’échappa. 
Qui étais-je pour les juger ainsi alors que pendant des mil-

lénaires, j’avais foulé cette terre sans jamais me contenter de ce 
que je possédais ?

Il fut une époque où moi-même je suivais aveuglément mon 
frère Samaël. À cause de la confiance que je lui portais, j’avais 
été déchu et plus rien n’avait jamais été pareil. J’étais désormais 
obligé de vivre parmi ces êtres que j’abhorrais, obligé de les dé-
fendre contre les monstres que le Diable créait. Et quelle avait 
été ma récompense ? Aucune. Notre Père ne s’adressait plus à 
moi et ne m’écoutait plus. J’avais beau regarder les étoiles et ten-
ter de voir au-delà, les portes du Ciel m’étaient complètement 
fermées. 

Les Humains pensaient que Dieu n’était qu’Amour et Bonté, 
quelle blague ! J’étais son fils et il n’avait jamais répondu à mes 
appels. Pire, il m’avait envoyé Gabriel pour me confier comme 
mission de protéger les créatures de Notre Père des démons de 
Lucifer. C’était risible. 

On m’avait laissé le choix, et j’avais d’abord erré sur la Terre 
comme une âme en peine avant que l’ennui ne se fasse ressentir, 
alors j’avais commencé à m’atteler à cette tâche. Même si je n’y 
avais jamais pris aucun plaisir, ça faisait passer le temps. L’éter-
nité était plutôt longue. 

— Allez, c’est reparti, grognai-je à voix haute en voyant 
l’homme sortir d’un restaurant. 

Il y avait dîné avec un type et je n’avais rien remarqué 
d’étrange. Pour mieux les surveiller et entendre ce qu’ils se di-
saient, j’étais moi-même allé prendre un café à l’intérieur et 
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j’avais perdu deux bonnes heures dans un ennui profond à les 
écouter parler boulot et famille. L’autre, un dénommé Steeve, 
avait une femme et un garçon, soit rien d’exceptionnel dans la 
vie des humains. 

Mon moteur à peine démarré, je patientai avant de m’insé-
rer dans la circulation, de manière à laisser quelques voitures 
entre nous. Un rapide coup d’œil en direction du restaurant en 
passant devant, je vis le dénommé Steeve en sortir. Il partait 
dans la direction opposée. 

Je filai ensuite Jared Gordon pendant près d’une heure. 
Nous franchîmes le pont de Manhattan, traversâmes quelques 
quartiers de New York, puis je le suivis dans le tunnel Holland. 
Nous avions quitté New York et étions désormais à Jersey City. 
D’après les dires de la nymphe, le gars travaillait à la mairie de 
la Grosse Pomme et vivait à quelques rues de là. Sa journée de 
travail étant terminée et après son dîner avec son ami, il me 
paraissait logique qu’il rentre chez lui. Je m’étais imaginé le filer 
jusqu’à son domicile puis partir rejoindre Holly, mais visible-
ment j’avais fait fausse route et peut-être que ça allait devenir 
intéressant et qu’éventuellement j’allais même m’amuser un 
peu… 

Arrivé à une intersection, Gordon s’engagea sur un parking 
alors que je poursuivais ma route sur quelques mètres supplé-
mentaires avant de stationner sur le bas-côté. Délaissant ma 
voiture, je repartis tranquillement en direction du motel, les 
mains dans les poches en essayant de paraître le plus normal, 
à supposer que ce soit possible avec ma silhouette de guerrier. 

L’endroit se composait de deux bâtiments hauts d’un étage. 
Celui qui était le plus près de la route abritait l’accueil tandis 
que le second se composait uniquement de chambres. Ce fut 
vers ce dernier que Gordon se dirigea avant de grimper directe-
ment à l’étage. Quelle ne fut pas ma surprise de voir débarquer 
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un autre véhicule. Et pas des moindres : Steeve !
Quel con j’avais été de sous-entendre que ces deux types 

n’étaient que de simples amis. 
M’adossant au mur de l’autre côté du parking, je l’observai. 

Comme pour Gordon, il était évidemment que ce type avait 
ses habitudes. Il ne passa pas par l’accueil et fila directement 
vers le second bâtiment. Grimpant les marches quatre à quatre, 
il se rendit à la chambre trente-trois, là où avait pénétré Jared 
quelques instants plus tôt. 

Je leur laissai quinze minutes. Après, je débarquerais et fe-
rais quelques clichés sur le vif qui, j’étais certain, raviraient la 
cliente d’Holly. 

Tirant mon téléphone de ma poche, je vérifiai que je n’avais 
pas de message. Holly ne m’avait pas donné de nouvelles et j’es-
pérais qu’elle allait mieux que ce matin. En tant qu’ange, je ne 
connaissais pas la maladie, alors la voir si faible m’avait mis un 
coup. Quelque chose clochait chez elle, il n’était pas normal que 
je n’aie plus accès à son esprit. Il faudrait que nous ayons une sé-
rieuse conversation tous les deux, même si j’étais parfaitement 
conscient qu’elle s’y refuserait avant d’avoir résolu les meurtres 
des agents du Conseil. 

Je n’en avais pas fait part à Holly, mais lors de mon ren-
dez-vous avec Sir James Creswell, le directeur du siège de New 
York, j’avais également croisé Stadiel Reid, un de mes frères 
déchus. Quelques mois plus tôt, il s’était rendu à Crimson, 
soi-disant pour observer notre manière de travailler. J’y avais 
moyennement cru, et maintenant, j’étais encore plus suspicieux. 
Il m’avait questionné à propos de Holly, prétextant se faire du 
souci à la suite de son affiliation au Conseil en tant que consul-
tante. Après l’arrestation du Père Reed pour le meurtre d’une 
adolescente, Sir Creswell l’avait engagée sans lui demander son 
avis et ça ne lui plaisait guère.
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Je n’avais jamais porté Reid dans mon estime, même lorsque 
nous résidions à Shamayin. Il avait toujours cherché à s’attirer 
les bonnes grâces de Dieu, puis de Lucifer, tous les moyens étant 
bons pour arriver à ses fins. Je me rappelais même qu’il avait 
cherché à prendre la place de Lucifer, mais lorsque Notre Père 
avait créé l’Homme, l’amour qu’il éprouvait pour notre Créa-
teur avait laissé place à une haine sans borne. Ses relations avec 
Lucifer n’avaient jamais été au beau fixe, mais il savait aller le 
trouver lorsqu’il avait besoin. 

Restait à savoir si ça cachait quelque chose. 
Un nouveau coup d’œil en direction du motel, je décidai 

qu’il était temps de boucler cette journée. Je me téléportai au 
plus près de la chambre et activai l’application photo de mon 
appareil. Sans prendre la peine de frapper à la porte, je pénétrai 
à l’intérieur, mon portable à la main. 

— Salut, mes petits choux ! On sourit ! 
Les deux hommes n’eurent pas le temps de réagir que je pris 

plusieurs clichés alors qu’ils étaient dans une position compro-
mettante. Ils eurent beau se séparer, geindre et me maudire, 
j’avais ce que j’étais venu chercher. 

— Merci ! 
Puis je disparus. 


